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PRÉSENTATION

L’ange de la guérison fera de tes blessures
 un bien de grande valeur, des perles précieuses.
 Hildegarde de Bingen
 Chaque ange est à la fois une personne
 et un monde.

Thomas d’Aquin

 



Les anges existent depuis qu’existent les religions. Il y a des anges dans la Bible, dans le Coran, dans les lointaines croyances des Chaldéens, des Égyptiens…

Qu’ils soient archanges, chérubins ou séraphins, les anges, entités célestes, sont les intermédiaires entre Dieu et les hommes.

Chacun a son ange gardien, un protecteur attentif et discret, chacun peut avoir son ou ses anges guérisseurs, pour l’aider à surmonter les maux, physiques et moraux, dont il souffre.

Si vous apprenez à les écouter, les anges vous guideront par l’intuition, le rêve prémonitoire, le geste spontané…

Comment identifier ses anges (gardien et guérisseurs), comment – en toute simplicité, et en toute intimité –les invoquer pour obtenir leur appui et leur protection, comment augmenter leur pouvoir talismanique par l’utilisation des pierres précieuses et des plantes médicinales
que la tradition leur a attribués, ce sont les secrets révélés dans ce livre.

Avec vos anges, retrouvez confiance, énergie et sérénité pour vivre autrement, pour mener à bien votre destinée, plutôt que de la subir.




ANGES ET RELIGION

Ange vient du latin angelus, lui-même venu du grec angelos, signifiant messager. Intermédiaires ailés entre Dieu et les hommes, êtres spirituels souvent guides et gardes attentionnés des humains – mais quelquefois chargés d’appliquer la justice divine, tel l’Ange exterminateur – parfois munis d’une épée (Apocalypse), parfois musiciens et hérauts, les anges sont multiples et de différentes sortes, reconnaissables à leur nombre d’ailes. Il y a des séraphins, des chérubins et des archanges, dont les plus connus sont saint Raphaël, saint Gabriel et saint Michel.

Ainsi c’est un archange, Gabriel, qui annonce à la Vierge Marie la naissance de Jésus. Les chérubins étaient pour les Hébreux les gardiens de l’arche d’Alliance placée dans le saint des saints, au cœur du temple de Jérusalem.

Les anges incarnent la pureté, la beauté, la sérénité. Ils sont représentés avec des ailes, parfois revêtus d’une armure, parfois d’une longue robe blanche, tandis que d’autres, les angelots, sont potelés et enfantins. Les anges peuvent être crucifères (porteurs de croix) ou thuriféraires (porteurs d’encensoir).

Pour les musulmans, qui ne les représentent pas mais admettent leur existence, il s’agit d’êtres à demi spirituels et à demi humains figurés sous l’aspect de génies volants.


Le sexe des anges

Selon la tradition hébraïque, les anges sont commandés par l’Éternel des Armées, en l’occurrence Jéhovah, ou Yahvé, qui apparaît comme un démiurge despotique. Tradition qui opère un net distinguo entre les démons (esprits mauvais) et Satan, ange certes déchu mais toujours soumis à l’autorité de Dieu pour imposer aux hommes les épreuves terrestres.

Les anges ont-ils une corporalité ? La querelle sur le sexe des anges, qui déchira l’Église byzantine, est toujours d’actualité. La Bible elle-même offre une contradiction entre Ancien et Nouveau Testament. D’une part, la Genèse formule clairement que les fils de Dieu sont sexués (« Lorsque les hommes eurent commencé à se multiplier sur la terre, et que des filles leur furent nées, les fils de Dieu virent que les filles des hommes étaient belles, et ils en prirent pour femmes parmi toutes celles qu’ils choisirent » Genèse VI. 1, 2). Plusieurs auteurs ont évoqué à ce sujet l’hypothèse d’extraterrestres.

D’autre part, Jésus formule non moins clairement que les anges sont asexués (« Car à la résurrection, les hommes ne prendront point de femmes ni les femmes de maris, mais ils seront comme les anges de Dieu dans le ciel » Matthieu XVIII, 30 – Marc XII, 25 – Luc XX, 35-36). Cette sexualité, qu’elle soit angélique ou démoniaque, s’affiche dans toute tradition ésotérique, mais ce n’est point tant la réalité du sexe qui se révéle importante que sa signification profonde, le plus souvent incomprise, et qui affecte alors l’imagination. L’acte sexuel, que cette union soit diabolique ou divine, symbolise la recherche de l’unité androgyne.


L’Androgyne primordial est-il le résultat d’une intuition métaphysique ou d’une réalité ? L’Androgyne est le symbole le plus ancien selon lequel l’homme primitif possédait les deux sexes, ou les recelait virtuellement. Symbole qui fourmille dans les religions nordiques, grecques, égyptiennes, chinoises, hindoues, pour ne citer que celles-ci.

Le clitoris étant chez la femme une survivance du pénis, et le prépuce étant chez l’homme une survivance féminine, les rites d’excision et de circoncision sont liés au mythe de l’Androgyne pour effacer la bisexualité. La Bible ne dément pas la tradition et laisse entendre que le premier couple est contenu de façon hermaphrodite dans le premier Adam : mâle à droite, femelle à gauche (considérée comme diabolique). L’Androgyne deviendra Janus sous l’Empire romain en confirmant sa tradition solaire sous son augure solsticial. Il conservera son double pouvoir royal et sacerdotal. La séparation des sexes aboutit au « péché originel ».

Dans la tradition biblique, les anges portent tous un nom rappelant leurs fonction et qualité mais aussi leur nature divine puisque le suffixe El est, en hébreu et dans les langues sémitiques, l’une des désignations masculines de Dieu. C’est ainsi que lorsque l’on invoque l’ange Raphaël dont le nom signifie guérisseur de Dieu, ou Michaël dont le nom signifie qui est comme El, on prononce également le nom sacré de Dieu, c’est-à-dire El. De même, lorsque l’on invoque les anges nommés Damabiah, Elemiah ou Lehahiah, ou tout autre ange dont le nom se termine par le suffixe Iah, on prononce également le nom sacré de Dieu sous sa forme féminine, c’est-à-dire Iah, évoquant par El ou Iah la dualité universelle Lune-Soleil, masculin-féminin. Ainsi, quel que
soit l’ange évoqué, c’est toujours à Dieu que s’adresse, indirectement, la prière.


Angéologie

L’angéologie est la science des anges comme la démonologie est celle des démons. Anges et démons procèdent du même substrat spirituel qui se divise en Bien pour les anges et en Mal pour les démons. Les armées angéliques ne sont pas moins nombreuses que les légions diaboliques. La Bible personnalise trois archanges :

– Michaël (ou Michel), prince des armées du ciel ; l’Église en fait son défenseur et le patron de la chevalerie ; en revanche, la chevalerie templière se réclamera de Notre-Dame et de saint André. Le culte de Michaël combattant le Dragon s’est développé en Occident aux ve et VIe siècles.

– Gabriel, héraut de Dieu.

– Raphaël, archange des guérisons.

Les séraphins (nom signifiant « les brûlants ») possèdent six ailes, et sont plus particulièrement chargés des purifications, ou exterminations, par le feu. Plus largement, les séraphins illustrent l’ardeur et le feu animant les serviteurs zélés, les porteurs de Lumière puis, en définitive, une partie de la Lumière elle-même.

Les archanges, eux, au faîte de la hiérarchie angélique car placés à proximité de Dieu, sont sept archanges et ont pour noms Michel, Gabriel, Anaël, Raphaël, Samaël, Cassiel et Sachiel. La tradition populaire leur accorde des pouvoirs et leur donne des rôles que les Écritures mentionnent rarement. Gabriel, Michel, Azraël et Israfil sont les archanges reconnus par l’islam.


Selon la tradition hébraïque de l’Ancien Testament, les anges forment des armées innombrables à partir desquelles on a établi une hiérarchie angélique en trois ordres et neuf chœurs (le premier de ces commentateurs serait Denys l’Aréopagite, évêque d’Athènes converti par saint Paul au Ier siècle, dont on n’aurait redécouvert les travaux que quatre siècles plus tard). Toutefois, en Égypte, les gnostiques invoquaient, par des magies de protection, déjà les sept archanges. Dans l’église Saint-Ange de Palerme, une fresque du XVIe siècle reproduisait les sept archanges avec leurs noms et attributs :

– Michaël Victorius

– Gabriel Nuncius

– Raphaël Medicus

– Uriel Fortis Socius

– Jehudiel Remunerator

– Barachiel Adjutor

– Seatiel Orator.

À la même époque, un retable de l’église Sainte-Marie-des-Anges présentait une iconographie identique.







ANGES GARDIENS

Selon l’ancienne religion des Chaldéens, sept Dieux conçurent les jours de la semaine et chacun d’eux fut mis sous leur maîtrise. Les Égyptiens organisèrent leur calendrier suivant un principe identique, et les Dieux de leur panthéon patronnèrent les jours, les semaines et les mois de leur année, année elle-même placée sous l’autorité céleste, créatrice de tous les êtres vivants. Ce principe, associant les entités du ciel et le fonctionnement terrestre, se retrouve aussi dans la Bible où les différentes énergies (ou aspects) de la grande divinité nommée Seigneur ou Éternel portent les noms d’anges, d’archanges, de séraphins, de chérubins et président aux mêmes moments de la journée, aux mêmes jours de la semaine et aux mêmes périodes de l’année.

Pour parler aux grands Dieux ou à l’Éternel, les hommes se sentirent souvent malhabiles ou trop timorés, c’est pourquoi ils eurent besoin d’intermédiaires de confiance. Depuis l’aube de l’humanité, les fées, les petits dieux, les nymphes ou les génies, puis les anges, jouèrent ce rôle indispensable. Ces entités, trop souvent associées au paganisme, représentèrent une partie ou plus exactement un aspect, une fonction, céleste et spirituelle, pratique et humaine, de Dieu unique et insurpassable. Ainsi, les anges furent à l’image de Dieu qui lui-même créa l’homme à son image. C’est la raison pour laquelle
les prêtres et théologiens chrétiens affirment que les anges sont l’aspect intelligible de Dieu. Considéré sous cet angle, on peut ajouter que nous ressemblons aux anges et que peut-être nous le sommes parfois, ce qui ne pourra que nous réjouir. Mais, attention, l’adage nous prévient : « Qui veut faire l’ange fait la bête » !

Le rôle des anges n’est pas de transformer le monde mais de donner un sursaut de courage dans les moments difficiles, de guider et de prévenir des épreuves futures par intuition ou par des rêves.

Les anges gardiens, appelés aussi entités tutélaires, doubles éthérés ou conscience, sont chargés de veiller sur les mortels. Cette conception du rôle des anges est proche de celle de l’astrologie qui considère que les astres, énergies ou dieux planètes, qu’elle utilise, ne déterminent jamais le destin mais aident à l’accomplir.

Les anges guérisseurs, appelés aussi anges de la guérison, ne sont pas des « médecins » au sens habituel. Ils aident à cicatriser les blessures du corps comme celles du cœur. Il n’y a pas que la maladie qui blesse ; il y a aussi l’incompréhension des autres, voire le mépris, l’indifférence. Selon notre vulnérabilité, ces blessures de toutes sortes nous rongent, deviennent obsessionnelles, mobilisant notre énergie. L’ange guérisseur nous rassure, nous rend confiance, nous aide à faire une force de ce qui était notre faiblesse. « L’ange de la guérison fera de tes blessures un bien de grande valeur, des perles précieuses », a écrit Hildegarde de Bingen, célèbre mystique allemande du XIIe siècle.

Pour le surmonter, il faut d’abord apprendre à vivre avec son mal. Croire en son ange guérisseur, c’est renoncer à subir ce mal ; c’est retrouver, au fond de soi, la volonté de le surmonter…


Invocations à l’ange (gardien ou guérisseur)

Il est facile d’invoquer son ange gardien (ou son ange guérisseur) car il reste proche de nous, il est à notre écoute et sait déjà ce dont nous avons besoin comme conseil ou comme aide. Une invocation consiste en une prière. La pureté de cœur, le respect, l’humilité et la générosité sont à mettre au premier plan.

C’est l’esprit serein que l’on interpelle respectueusement son ange gardien en prononçant distinctement chacune des syllabes de son nom. La vibration des noms sacrés a un tel pouvoir que cela suffit pour que l’ange choisi entende l’appel qui lui est fait.

Ce n’est pas parce que l’on invite l’ange à partager nos problèmes les plus personnels, et sous prétexte qu’on le tutoie, qu’il faut être trop familier avec lui. Il faut avoir pour l’ange la considération que l’on doit avoir pour celui dont il est l’intercesseur : Dieu !

 



On peut invoquer « son » propre ange gardien, celui que le hasard nous a attribué en fonction de notre jour de naissance, et qui reste définitivement à nos côtés, mais aussi invoquer un ange guérisseur, en fonction de ses maux, physiques ou moraux : on le choisira à partir de l’index situé à la page 247. Il sera, plus ou moins longtemps, lui aussi, notre confident. Si les anges gardiens nous sont donnés en fonction de nos jours de naissance, on peut en revanche avoir plusieurs anges guérisseurs, et en changer selon ses souffrances : la jalousie est un sentiment humain qu’ils ne connaissent pas ; mais ils apprécient cependant qu’on les remercie.

On peut aussi, parce qu’en l’invoquant, on a ressenti un bien-être et une sérénité inhabituels, « adopter » un
ange, en faire son confident même s’il n’est pas notre ange gardien attitré, et si ses pouvoirs de guérison ne concernent pas (ou plus) les maux pour lesquels on l’avait invoqué…

Nous verrons ci-après comment les choisir.

Invocation 1

Une invocation à un ange commence par l’affirmation de la foi en Dieu. On cherchera dans son cœur les mots qui conviennent en s’inspirant de cette formule :

« Saint est le Seigneur, le Dieu du Ciel et de la Terre ! » puis l’on continuera en s’adressant à l’ange dont on veut attirer l’attention : « Ange (prononcer ici, avec gravité, en détachant les syllabes, le nom de l’ange que l’on invoque), ange très bon et très saint, je te prie de demander au Dieu Très-Haut de me venir en aide et d’inspirer mes pensées et mes actes afin que je puisse surmonter les épreuves (énoncer ici les soucis, les souffrances ou les espoirs que l’on a) qui sont sur ma route, ou atténuer les malheurs et les maladies qui frappent telle ou telle personne (on prononce son nom ou chacun des noms concernés). Ange (prononcer encore le nom de l’ange que l’on invoque), accepte de porter nos prières et de demander à Dieu de me donner la force et la sagesse pour moi-même, de trouver les mots qui feront du bien autour de moi et pour ceux qui ont tant besoin de ton aide. »

Après cela, on peut expliquer, préciser de quel problème il s’agit, pour quelles maladies ou quel malheur on demande l’aide et l’intervention célestes. Pour terminer, on remerciera les puissances du ciel, selon son cœur ou en utilisant la formule : « Merci Seigneur, Dieu du Ciel et de la Terre, merci, ange (prononcer le nom
de l’ange invoqué) pour la bonté que tu mets à me (nous) secourir. »


Invocation 2

On peut aussi invoquer un ange sans motif précis, juste pour se sentir en sécurité et pour ne pas se trouver seul face aux difficultés de la vie :

« Ange (prononcer ici le nom de l’ange que l’on invoque), ange gardien, esprit sage et bienveillant, messager de Dieu dont la mission est d’assister les hommes et de les conduire dans la bonne voie, soutiens-moi dans les épreuves de la vie, et donne-moi la force de les subir sans murmure ; ange (prononcer ici le nom de l’ange que l’on invoque), mon ange gardien, détourne de moi les mauvaises pensées et éloigne de moi le mal, éclaire ma conscience sur mes défauts, lève de dessus mes yeux le voile de l’orgueil qui m’empêche de les voir ; ange qui es mon gardien, fais que je me rende digne de ta bienveillance ; tu connais mes besoins, et mes doutes, et mes prières ; qu’il en soit fait, par ton intermédiaire, de la volonté de Dieu ; ange (prononcer ici le nom de l’ange que l’on invoque), éclaire-moi aujourd’hui, garde-moi, guide-moi, et gouverne-moi aujourd’hui et demain ; amen. »


Rituel

[image: e9782845923799_i0002.jpg] Bien qu’un lieu calme et isolé, éclairé par une bougie blanche, permette de mieux libérer son esprit, toute prière ou invocation à un ange peut être dite mentalement n’importe où et à tout moment. D’autre part, il est important de se souvenir qu’une prière régulière, même très courte, mais sincère, permet de se trouver spontanément en harmonie avec l’entité céleste que l’on
invoque. C’est la clé de la réalisation des demandes, et la réalisation des espoirs.

 



[image: e9782845923799_i0003.jpg] Ne jamais oublier, quand on s’adresse à un ange, qu’il est là pour nous aider, nous inspirer, nous donner du courage, mais que c’est à nous de fournir l’effort ! L’ange n’accomplira pas de miracle. Il veille sur nous, mais n’agit pas à notre place !

 



[image: e9782845923799_i0004.jpg] On peut parler de tout à un ange : de ses problèmes de cœur, de ses soucis quotidiens, de ses désarrois et de ses peines, mais aussi de ses joies et de ses bonheurs : s’il aide à soulager des premiers, il est bon qu’il partage les seconds.

 



[image: e9782845923799_i0005.jpg] L’ange répond toujours. À celui qui l’a interpellé, de décrypter sa réponse, par le biais d’un rêve prémonitoire, d’une intuition, ou celui d’un événement inattendu, ou celui d’une inspiration subite… On peut éprouver aussi la sensation d’un contact furtif, d’un frôlement…

Le hasard, la coïncidence fortuite, le pressentiment à la suite desquels on prend une décision importante, où on fait une rencontre capitale, sont-ils vraiment hasard, coïncidence, pressentiment ou plutôt les manifestations subtiles d’un ange gardien ? Lorsqu’on invoque un ange, il faut rester attentif aux signes qui vont suivre.

 



[image: e9782845923799_i0006.jpg] On peut augmenter l’intensité du dialogue que l’on a avec l’ange par des procédés talismaniques : à chaque ange correspondent une couleur, une plante, des pierres précieuses… (voir fiches ci-après). Lorsqu’on invoque l’ange, on peut, tout en s’adressant à lui, discrètement,
toucher « sa » pierre, ou un bout d’étoffe à sa couleur, ou nouer autour de son cou (chakra laryngé 5) une écharpe elle aussi à sa couleur, voire boire une infusion de sa plante. Les plantes tirent leurs vertus de l’obscurité de la terre nourricière pour les faire fleurir et s’épanouir dans la chaleur céleste, comme on extrait le mal qui est en nous pour le faire s’évanouir à la lumière, pour le dissoudre dans l’éther…

 



[image: e9782845923799_i0007.jpg] La pierre précieuse, ou le morceau d’étoffe peut être remplacé, plus discrètement, par une médaille, comme celle proposée avec ce livre, qu’il suffira de « baptiser » à chaque fois qu’on s’adressera à un nouvel ange… « Ange (prononcer ici son nom) qui connais la force des images, fais que je reçoive tes énergies bénéfiques à travers cette médaille que je garderai sur moi afin d’être constamment à l’écoute de tes conseils et de tes secours… » Quand vous vous adresserez à l’ange, ou lors des moments d’incertitude, de désarroi, quand il faudra prendre une décision, agir, vous poserez votre main droite sur votre poitrine, sur la médaille cachée sous vos vêtements, et vous recueillerez quelques secondes, le temps de vous « recharger » en énergie positive.

 



[image: e9782845923799_i0008.jpg] Et lorsque vous avez été exaucé, n’oubliez pas de remercier l’ange qui a contribué à votre succès, ou à votre rétablissement…
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